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Le Document nÂº 1 du ComitÃ© central du PCC pour l'annÃ©e 2011 se focalise 

sur l'amÃ©nagement des eaux. C'est la premiÃ¨re fois que les problÃ¨mes 

liÃ©s Ã  ce sujet font l'objet d'une telle attention dans ce document 

annuel qui se concentre sur l'agriculture, les rÃ©gions rurales et les 

paysans depuis sept ans d'affilÃ©e. Chen Kelin, chef du bureau en Chine 

du Programme Wetlands International, dÃ©clare, inquiet : "Bien qu'il y

ait encore diverses controverses Ã  propos de l'influence des complexes 

hydrauliques sur l'Ã©cosystÃ¨me, il est incontestable que les zones 

humides en aval connaissent une sÃ©cheresse accÃ©lÃ©rÃ©e Ã  cause du 

dÃ©sÃ©quilibre des dÃ©bits d'eau qu'entraÃ®nent les grands barrages 

construits en amont."






Riche en zones humides, la Chine en possÃ¨de la plus grande superficie 

d'Asie et se classe au quatriÃ¨me rang mondial avec 10 % des superficies 

mondiales. Jusqu'Ã  prÃ©sent, la Chine a Ã©tabli plus de 550 zones humides 

en rÃ©serves naturelles, dont 37 d'importance internationale. Pourtant, 

depuis longtemps, sous la double pression d'une population en forte 

croissanceÂ  et du dÃ©veloppement Ã©conomique, de vastes zones humides ont 

Ã©tÃ© dÃ©gradÃ©es ou rÃ©duites en raison des activitÃ©s humaines, 

principalement celles des secteurs agricole et immobilier. Fin septembre

2010, d'aprÃ¨s les donnÃ©es de Jin Jianming, membre de l'AcadÃ©mie 

d'ingÃ©nierie de Chine, entre 40 % et 50 % des zones humides chinoises 

seraient dÃ©gradÃ©es et la plupart d'entre elles auraient perdu leurs 

fonctions Ã©cologiques. Par exemple, la plaine Sanjiang, oÃ¹ se 

rencontrent le fleuve Heilong et les riviÃ¨res Songhua et Wusuli, en 

Chine du Nord-Est, a perdu plus des deux tiers de ses zones humides 

originales, et la province du Hebei a perdu 90 % des siennes en une 

cinquantaine d'annÃ©es.


La situation des zones humides dans les rÃ©gions arides et semi-arides 

est encore plus grave. Des centaines de lacs sont assÃ©chÃ©s Ã  Alxa, en 

Mongolie intÃ©rieure, car les rÃ©gions en amont abusent des eaux de la 

riviÃ¨re Heihe, ce qui a diminuÃ© l'apport d'eau de cette oasis, le 

faisant passer de 900 millions de m3 Ã  moins de 200 millions de m3. Le 

mÃªme cas se rÃ©pÃ¨te dans la rÃ©gion de la riviÃ¨re Tarim, dans le Xinjiang.

Ã€ cause du dÃ©frichement excessif en amont de la riviÃ¨re, une section de

la riviÃ¨re en aval a tari sur 350 kilomÃ¨tres, et les lacs Lop Nur et 

Taitema sont tous deux devenus des dÃ©serts. Bien qu'elle soit considÃ©rÃ©e

comme la plus belle prairie de zone humide en Chine, la prairie ZoigÃª a

vu tarir au moins 200 de ses plus de 300 lacs ; environ 105 300 

hectares sont devenus arides et le taux de dÃ©sertification reste Ã  

quelque 11,6 % par an. En outre, l'homme ne cessant de draguer des 

surfaces lacustres pour obtenir des terres cultivables, il transforme 

rapidement des zones humides en zones sÃ¨ches. Dans les rÃ©gions cÃ´tiÃ¨res,

en raison du manque d'espace pour se dÃ©velopper, on n'hÃ©site jamais Ã  

gagner du terrain sur la mer.






Au cours d'une confÃ©rence nationale tenue le 17 novembre 2010 sur la 

protection et l'administration des zones humides, Yin Hong, 

vice-directeur gÃ©nÃ©ral du Bureau national des forÃªts de Chine, a dÃ©clarÃ©

franchement que dans le contexte du dÃ©veloppement Ã©conomique rapide et 
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de l'urbanisation accÃ©lÃ©rÃ©e, les zones humides chinoises devront 

affronter les dÃ©fis posÃ©s par une dÃ©gradation continue de 

l'environnement naturel et par le dÃ©savantage des zones humides dans la 

mise en valeur des terres. La Chine possÃ¨de 36,2 millions d'hectares de 

zones humides naturelles et 38,4 millions d'hectares de zones humides 

artificielles, plus 415 000Â  hectares de parcs de zones humides.
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Le Parc national de zones humides de Xixi (Zhejiang), de 11,5 km2, parsemÃ© de 2 773 viviers, illustre un exemple
d'amÃ©nagement -

Deux plans de protection Ã©taient en concurrence : l'un mettait en 

relief leur dÃ©veloppement touristique et l'autre se focalisait nettement

plus sur la protection du site. Le premier plan posait des problÃ¨mes : 

avec l'afflux de touristes et les nouvelles constructions, 

l'environnement de ces zones humides serait dÃ©gradÃ© Ã  cause d'une trop 

faible capacitÃ© d'adaptation. Mais le deuxiÃ¨me plan Ã©tait lui aussi 

contestÃ© : une protection totale sans aucune utilisation commerciale 

pourrait-elle apporter un dÃ©veloppement durable aux zones humides de 

Xixi, alors mÃªme que celles-ci ont dÃ©jÃ  Ã©tÃ© influencÃ©es depuis longtemps

par l'agriculture ? D'oÃ¹ l'idÃ©e de tenter de concilier les deux 

approches. 2 226 foyers ont Ã©tÃ© dÃ©placÃ©s et relogÃ©s tous dans des 

appartements construits par le gouvernement. Les villageois ont Ã©tÃ© 

embauchÃ©s Ã  la restauration du fond des Ã©tangs et au nettoyage des cours

d'eau. Depuis, une partie travaille pour la protection du site ou le 

tourisme.






Entre 2006 et 2010, le gouvernement central a investi 1,4 

milliard de yuans dans la protection, la restauration et le 

dÃ©veloppement durable des zones humides. 201 projets ont Ã©tÃ© mis en 

chantier dans tout le pays, avec un budget de plus de 1,7 milliard de 

yuans, fourni par les gouvernements locaux. Ã€ ce jour, onze provinces de

la Chine ont adoptÃ© des rÃ¨glements provinciaux en vue de protÃ©ger leurs

zones humides. 






L'article de Wang Shuo, La Chine au prÃ©sent  - China.org.cn 08-07-2011
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